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De Molitg à Mosset via le ravin de Xixa 

Lors des randonnées, respectons la Nature ð les fleurs, les arbres, les cultures, remettons ¨ leur 

place les pierres déplacées ð et le travail de l'Homme ð ne pas effaroucher les troupeaux en se 

faisant accompagner de chiens - refermer derrière soi le portail utilisé, ne pas abîmer les clôtu-

res limitant les prairiesé. 
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3  
Restes de l'estive après  

le ravin de la Xixa 

4 
Cortal Combeau à coté du pommier 

5 
Orry et estive  

en suivant le ravin de la Xixa 



 

De Molitg à Mosset via le ravin de Xixa, l'Oppidum de Gérard  

et le "ciste" de la Rebolleda.  

 
Randonnée sans difficulté particulière si l'on excepte les ronciers, prunelliers, 

épineux, genêts scorpions et les cistes à feuilles de laurier très touffus. 

Se munir d'un sécateur et de jumelles. 

Durée : 5 heures,  

en prenant le temps d'admirer et de méditer. 

 
Notes préliminaires 

 

Notre itinéraire chevauche les territoires molitgeois, campômois, mossétan et nous permet de découvrir que les 

grandes étendues de cistes et les chaos granitiques recèlent de nombreux vestiges d'un passé à 4 étages : 

¶ L'ancien, avec dolmens, tombes en caisson mais aussi oppidum romain. 

¶ Le moyen, avec orrys, enclos, feixes et camins ramaders. 

¶ Le récent, avec cortals, casetas et bergeries. 

¶ Le très récent, avec ces pistes trac®es au bulldozer, non entretenues, d®pourvues de clavagueras (sortes de 

buses) et sillonnées d'ornières de plus en plus profondes. 

 

MOLITG : premi¯re mention en 844 : "Valle Molegica". L'origine la plus vraisemblable semble °tre un moulin 

sur les bords de la Castellane. Mais s'agissait-il d'un moulin à farine ou à huile ? Ou existait-il les deux ? En ef-

fet, naguère, seigle, blé et oliviers se cultivaient sur le territoire de ce village qui, jusqu'à la Révolution (1789) 

comptait également Campôme ( "le champ ultime" de Molitg). De m°me, n'oublions pas la vigne vraisemblable-

ment importée par des vétérans romains ! 

Ravin de Xixa (Chicheu) : S'agit-il d'un patronyme ou de l'alt®ration de Xica : petite, fille ? Nous y avons d®-

busqué un superbe chevreuil. 

Devésa (dev®seu) : "D®fens", bois ou p©turage souvent propri®t® communale close. 

Oppidum : mot d'origine romaine d®signant un lieu fortifi® ®tabli sur une hauteur. 

Tombe en "caisson" ou "ciste" : s®pulture individuelle constitu®e de 4 dalles dress®es et recouvertes d'une llose. 

Rebolleda (Rebouill¯deu) : d®signe des rejets de ch°nes. 

 

Référence : Lluis Bass®da "Toponymie historique de Catalunya Nord". 

 

Végétation rencontrée sur le massif granitique (liste non exhaustive ï et de loin ! - ) 

 

¶ Ciste à feuilles de laurier ï une étendue de cistes se nomme "cistaie". 

¶ Daphné gnidium ou Daphné Saint-bois ou Garou au feuillage jaune verdâtre. 

¶ Thym vulgaire 

¶ Lavande stoechas ou en toupet. 

¶ Genévrier oxycèdre aux aiguilles marquées de 2 lignes blanches. 

¶ Prunellier épineux et églantier. 

¶ Genêt à balai et genêt scorpion. 

¶ Chêne vert (Alzina) : cet arbre, à feuillage vert sombre persistant, est souvent isolé dans le maquis.  

¶ Chêne pubescent (Roure) : à feuillage caduc, il constitue l'essentiel des bosquets de la contrée. 

¶ Quelques belles touffes de houx (sans boules rouges). 

¶ Encore et toujours le Séneçon du Cap (Senecio inaequidens) de plus en plus conquérant. 

 

Itinéraire  

 

Après avoir pris la précaution de laisser un véhicule à Mosset, nous nous rendons à Molitg, sur la place de l'égli-

se. On emprunte alors la ruelle qui, sur la droite, nous amène au-dessus du village et se prolonge par une piste 

forestière qui longe, au départ, le Rec de Molitg. Garons-nous (1) et quittons le chemin carrossable pour un sen-

tier situé à droite d'une barrière et marqué par une pancarte jaune (2). On suit cette sente, véritable petit ravin au 

milieu de chaos granitiques, jusqu'à la rencontre d'un sentier beaucoup plus large ï certainement un chemin  

de transhumance (cami ramader) ï d'où l'on domine Molitg, Campôme et le Mas del Manat ( ou de Lo Manat) en 

L. Nous descendons ensuite vers le ravin de Xixa que l'on franchit à gué (3) .Nouvelle pancarte jaune et, au-



dessus, les vestiges d'une ancienne estive. Poursuivons notre "grimpette" qui nous amène à une nouvelle piste 

large mais parcourue par de multiples ornières. Cette piste nous conduit rapidement à un cortal encore utilisé : le 

cortal Combeau (4) qui jouxte une ancienne prairie pentue agr®ment®e de quelques vieux pommiers "plein 

vent" garnis, en ce mois de janvier, de petites pommes rouges aigrelettes. Du cortal on distingue, sur le versant 

opposé du ravin, de nombreuses et anciennes feixes mais aussi quelques orrys et les restes de 2 estives dont une 

toute en longueur (5). 

En descendant vers le ravin, derrière le cortal Combeau, ce sont les vestiges de 2 autres estives dont une simple 

caseta qui s'offrent à nous. Il fut une époque où, durant la belle saison, cet endroit devait être un véritable 

"Veïnat"(hameau), d'autant que sur les hauteurs du ravin d'autres estives se dressaient alors. 

Revenons sur nos pas et coupons à travers le pré "Combeau", vers le haut, jusqu'à la découverte d'un large sen-

tier (6) que l'on va emprunter durant une bonne demi-heure. A ce moment-là, nous voici sur une ligne de crête, 

en fait un pré à l'abandon envahi par des prunelliers, des églantiers et des genêts. Sur la droite, on distingue les 

restes d'un cortal flanqué de son orry (8) . Sur la gauche, en contrebas, voici le cortal Soler (7) avec les vestiges 

de la "caseta" (habitation de "l'estivant") et de la bergerie. 

Lorsque le sentier dessine un crochet vers la gauche (plein sud), c'est le cortal Fabre que l'on aperçoit avec les 

restes de plusieurs corps d'habitations (9). Au loin, vers l'ouest, le cortal Escanyé présente sa bordure de tuiles 

rouges. On a peine à imaginer l'animation qui devait régner dans des temps pas si lointains que cela ï il y a 

moins d'un siècle ï dans cette "cistaie", aujourd'hui d®sert®e, qui couvre le territoire dit de 

"Peralada" (couverture de dolmen). 

Descendons vers la vallée en suivant notre sentier qui serpente au milieu des cistes. Bientôt, en nous approchant 

du ravin dans lequel se niche le cortal Combo ï en fait, le cortal de Gérard ï là, sur la crête apparaît l'oppidum 

(10), ce lieu fortifié que le maître de céans a fort bien restauré. D'ici, un nouveau sentier nous conduit au "veïnat 

de Gérard" (11) avec ses quatre corps de bâtiments en bon état dont la "caseta al rapatell del sol" (plein soleil). 

Derrière nous découvrons les vestiges du cortal d'origine avec son pilier central. 

Poursuivant le chemin en direction de Mosset, nous ne tardons pas à remarquer les restes du cortal Serres (12) à 

moitié enfouis dans des ronciers. Juste après, une "marque" jaune nous invite à bifurquer sur la gauche et après 

une vingtaine de mètres voici le "Caisson de la Rebolleda" (13) malheureusement d®barrass® de sa dalle de 

couverture. 

Reprenons notre piste, admirons sous un angle inusité, Mosset puis au beau milieu d'un virage vers la gauche, 

une nouvelle marque jaune nous invite à quitter le sentier muletier de Sournia pour plonger en direction du rec 

de la ville que nous enjambons après l'avoir longé sur quelques dizaines de mètres. Une rapide descente et nous 

voilà sur la départementale 14, au pied de Mosset. 

 

Nota 

La dernière partie de cette 11ème balade a ®t® pr®c®demment d®crite dans le nÁ9 du "Journal des Moss®tans". 

 

Légende  
 
1 Stationnement voi-

ture 
2 Embranchement 

(pancarte jaune) 
3 Restes de l'estive 

après le ravin Xixa 
4 Cortal Combeau 
5 Estives prés du 

ravin 
6 Embranchement 

large sentier 
7 Cortal Soler 
8 Cortal flanqué de 

son orry 
9 Cortal Fabre 
10 Oppidum de Gé-

rard 
11 Caseta de Gérard 
12 Cortal Serres 
13 Caisson de la Re-

bolleda 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

10 
Oppidum 

11 
Pause repas devant la caseta de Gérard 

14 
Une vue "inusitée" de Mosset 

15 
Le groupe des "défricheurs"  

à l'abri de la tourmente 


